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COMPTE  RENDU 

A LA  CONVENTION  NATIONALE, 

, . En  exécution  du  décret  du  21  Nivôfe  ^ 

Par  EL  lE  LACOSTE,  repréfentant  du  peuple , 

Des  dépenfes  qu'il  a faites  avec  fort  collègue  Jean^ 

B6n  Saint- André  , dans  la  mIJJîon  qu'ils  ont 
remplie  depuis  le  if  Mars  2793  jufqu'au 

premier  juin  Juivant dans  les  départcmsiis  du 
Lot  êt  de  la  Dordogne. 


Pv  E C E T T E. 

Reçu  de  la  tréforerie  nationale  . . / . ^000 

Reçu  du  receveur  du  diftriâ:  de  Montauban  . 
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DÉPENSE. 

Dépenfé  en  frais  de  pofte,  de  de'pkcemens  fuccef- 
fcfs  de-courntrs  & exprès  renvoyés  de  l’un  à l’autre 
après  notre  féparation  , nourriture',  loyers  de  voiture  & 
cjuelqucs  aûes  de  bieniàilance , la  fomme  de  fept  mille 
Cinq  cents  livres.  ^ ^ 

1 Total  ciela  dépenfe,  équivalant  à la  recette,  7500  liv. 

Certifié  véritable  êc  conforme  an  duplicata  du  compte 
que  j ai  en  main  , ligné  de  Jeau-Boii  Saint- André  , ôc 
de  moi  Elle  Lacolle. 

AUTRE  COMPTE  REN  D U> 

En  execution  du  décret  du  xi  nivôse  y 

Par  Elîe  Lacoste,  reprefentant  du  peuple. 

De  la  dépenfe  faite  en  exécution  du  décret  du  j vendé- 
TfLiaive  y par  lequel  il  a ete  nommé  repréjentant 
peuple  près  la  manufaciure  d'armes  à feu  de 

Tulle  ; la  mijjîon  a duré  plus  de  trois  mois. 

RECETTE. 

Pveçu  en  frimaire  du  payeur  général  du  département  I. 
de  la  Corrèze 400» 

En  aivofe , idem  ...........  150a 

DÉPENSE. 

.^Fiais  de  polie  & de  voyage  dans  riiicérêt  de  la  ma- 
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'3iLifa(fî:ure  , réparation  de  voiture,  nourriture  du  fecrétaire 
&:  de  moi  ; encouragement  aux  canonniers  dans  les 
épreuves  des  canons  de  fidils  , à un  enfant  de  la  patrie, 
a des  ouvriers  travaillant  à l’extradion  des  mines , lîk  quel- 
ques autres  adles  de  l:>ienFaifance  , déterminés  par  la  cherté 
excelîive  des  denrées • . . 550J  1. 

Traitement  du  fecrétaire , frais  de  bureau  & d’un 
commiflionnaire  

L excédent  de  la  dépenfe  fur  la  recette , ctoit  de  S o I.; 
qui  ont  été  p yées  par  la  tréforerie  nationale  fur  un  man- 
dat des  infpeéleurs  du  palais  national. 

Mon  collègue  PeylTard  , ayant  déjà  rendu  compte  de 
la  dépenfe  que  nous  avons  fiite  pendant  notre  rndîi  >n 
près  1 armée  du  Nord  , où  nous  avons  relié  depuis  le  17 
jiiiilet  1793  (V.  11.  ) jufqua  - 7 brumaire  fumnt , -’aB 
obéi  en  tout  point  au  décret  du  2 1 nivofe.  Te  n’ai  jamais 
reçu  ni  ordonné  aucune  taxe  révolutionnaire. 

Certifie  fincère  Ôc  véritable. 

Elie  Lacoste, 

^ Paris  , 1 8 pluvlojc  ^ l an  3 de  la  République» 


©E  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 
Pluviôse  l’an  III. 


